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DISOOURS DE M. LB BARON GABET, PlitSIDENT DU CLUB
ALPIN FRANIJAIS.

Au BANQUET ANNUEL DE L'ALPINE CLUB.

M Y  LORDS AND GOOD FRIENDS :
Votre eminent President, le Capitaine Farrar, m 'a

déjà fait, depuis mon arrivee a  Londres, la plus agreable
demonstration de la courtoisie tout a  fait charmante avec
laquelle on sait pratiquer l'hospitalite en Angleterre. J'appre-
eie au plus haut point cette si bonne et si affable cordialite.

J'eprouve une grande emotion du chaleureux toast que M.
Freshfield vient de porter au Club Alpin Francais ; de telles
paroles venant d'une si grande personnalite de l'Alpinisme,
de celui qui en est la representation meme, ont vraiment une
tree grande valour.

Vous 'keg le plus ancien des Clubs Alpins et, soixante ans
apres votre fondation, toujours plus vivant, toujours plus
actif. Vous avez Cite les veritables pionniers pour explorer les
Alpes Francaises, la Savoie, le Dauphine, les montagnes et les
yanks de la Suisse.

Et puis, vous Cites partis a la decouverte des sommets du
monde entier. Vous avez Cite les initiateurs, les professeurs,
les maltres de l'Alpinisme ; vous Cites restos une selection de
grimpeurs omerites. Vos plus illustres ont consacre leur vie

l'exploration des hauts sommets.
Vous avez revel() l'amour de la montagne, les plaisirs de

l'escalade, l'endurance, la resistance, le gofit de l'effort, la joie
de la conquete des cimes nouvelles et toute l'intensite des
sensations et des sentiments eprouves.

Et nous, alpinistes francais, vos dews, nous sommes avec
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vous pour aimer et admirer les Brands morts qui donnent
l'excitement d'ane jouissance intensive, qu i  nous rendent
meilleurs, plus vaillants, plus forts, qui nous transportent
plus haut avec des cceurs plus chauds, des Ames plus ardentes.

Le Club Alpin Francais, arrive plus tard que vous dans la
carriere, a voulu, apres la guerre de 1870, former une jeunesse
francaise plus forte par la pratique de l'Alpinisme. Nous avons
marche avec notre devise, ` Pour la Patrie par la Montagne,'
pour relever notre patrie meurtrie. C'est ainsi qu'ont eta
formes les bataillons de Chasseurs Alpine qui sont devenus les
vaillants entre les vaillants.

Nous preparions la resistance.
Brusquement, le grand vent de la terrible tempete s'est ley e

le 1er Aoiit 1914 ; le tocsin a Bonne dans les villas et dans les
campagnes. Les  ouvriers ont abandonne l'usine, les paysans
ont abandonne la charrue, et tous ont accouru, laissant tout
pour sauver la Patrie en danger.

Alors, notre grand merite a nous, Club Alpin Francais, c'est
le courage des notres, toujours heroiques dans la grande guerre,
c'est d'avoir obtenu le maximum de la proportion des morts au
champ d'honneur, au milieu des 1,500,000 morts des armies
francaises. Ces glorieux sont tomb& pour la liberte du monde !

C'est done d'un mime elan avec vous, Grande Bretagne,
Ecosse, Canada, Australie, Nouvelle-Zelande, Indes, Afrique
du Sud, que nous avons resiste au choc ces Barbares, que nous
avons recule deux fois, mais recule sans defaillance et toujours
confiante et courageux, que nous avons tenu bravement, avec
tenacite, dans la tranchee pendant si longtemps ; e t ,  enfin,
apres quatre annees de luttes heroiques, nous avons eu, en-
semble, la grande victoire, la victoire decisive.

Entre nos deux nations, entre nos peuples, la  Cordiale
Amitid est maintenant mil& pour toujours.

Je termine en adreseant encore mes bien vifs remerciements
l'Alpine Club et a son eminent President, le Capitaine J. P.

Farrar pour leur chaleureux accueil.

The Baron was received, both on rising and at the end of his
eloquent speech, with a storm of applause, the whole company
rising ; and the cheering was again renewed when, at the end of
the speech of the Lord Chancellor, Baron Gabet stepped forward
and vigorously shook him by the hand, in recognition of his
sympathetic allusions to the splendid object lesson offered by
France to the world, and to the feelings of admiration and warm
regard existing in this country towards the sister nation.
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